
Lignées Bélanger-Boulanger à St-Anaclet 
un peu  de  généa log ie  e t  d ’h is to i re  

On connait quelques souches françaises de Bélanger de même qu’une souche de descendants 
porteurs du patronyme Boulanger. Il y a deux descendances Bélanger à St-Anaclet, celle issue de 
François Bélanger et celle de Claude Lefebvre/Boulanger. On connaît un autre ancêtre, Nicholas 
Bellanger dit Catherine (1638-1682), arrivé en Nouvelle-France une vingtaine d'années après 
François. Natif de Touques, en Normandie, il est présent dans la seigneurie de Beauport en 1655. 
On ne lui connaît pas de descendance à St-Anaclet. 

Descendance de François Bélanger 

L’ancêtre français de cette lignée est François Bellanger, de la région de Lisieux en Normandie. 
François père, marié à Françoise Horlays, a eu un fils également prénommé François né à 
St-Pierre-de-Séez, en Orne (Normandie) qui fut le premier de la lignée à émigrer en 
Nouvelle-France. Il fut maçon et cultivateur puis capitaine commandant les habitants de Beaupré. 
Devenu seigneur en partie de la Côte-de-Beaupré, il obtiendra la seigneurie de Bonsecours de L’Islet 
en 1676. François fils et son épouse Marie Guyon (1624-1696) ont eu douze enfants dont trois, 
Charles, Jean-François et Louise, ont marié des enfants de Jean Cloutier, fils de l’ancêtre Zacharie. 

Lignée de Germain, Ulger, Herménégilde et Isidore Bélanger 

C’est la lignée Bélanger la plus nombreuse et persistante à St-Anaclet. Voici l’ascendance de cette 
lignée implantée à St-Anaclet probablement à partir de 1850, avant la fondation de St-Anaclet 
en 1859. 

1. François fils (1612 ?-1687 ?) ancêtre, probablement fils de François et Françoise Horlays, 
 marié en 1637 à N-D, Québec à Marie Guyon (Jean, ancêtre de Tourouvre, Perche) 
 seigneur de la Seigneurie de Bonsecours à l'Islet transmise à son fils Charles, 
 premier de la lignée à émigrer en Nouvelle-France vers 1635 

2. Jean-François père (1648-1682) 
 marié en 1671 à Château-Richer à Marie Cloutier (Jean) 

3. Jean-François fils (1675-1728) marié 
 en 1e noces en 1699 à Cap-St-Ignace à Geneviève Thibault (François, ancêtre) 

4. Jacques père (1720-1794) né à L’Islet, décédé à Kamouraska, marié 
 en 2e noces en 1756 à L’Islet-sur-Mer à Marie-Louise Ruel (Henri)  (2e mariage) 

5. Éloi (1767- ?), marié en 1795 à St-Louis (Kamouraska) à Thècle Vaillancourt (Louis) 

6. Germain père (1807 ?-1849) né à Kamouraska, décédé à Rimouski, 
 marié en 1830 à St-Germain à Sophie Ross (Alexandre)  (2e mariage) 

Germain fils (1830-1911) inhumé à St-Anaclet, marié 
 en 1e noces en 1849 à St-Germain à Hedwidge Banville (1825-1900, fille de Pierre) 
 en 2e noces en 1903 à St-Germain à Eugénie Lepage (Antoine)  (1e mariage) 

 Sophie (1850-1909) fils de Germain fils et sa 1e épouse Hedwidge Banville, 
  mariée en 1870 à St-Germain à Louis Lavoie fils (Louis) 

 Alexandre (1852 ?- ?) marié en 1875 à Ste-Luce à Philomène Tremblay (Pierre) 
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 Pierre-Germain-Ulger (Eucher) (1854-1935) fils de Germain fils et Hedwidge Banville, marié 
  en 1e noces en 1877 à St-Anaclet à Marie Heppell (1868-1916, fille de Léon) 
  en 2e noces en 1918 à St-Anaclet à Arthémise Pineau (Célestin)  (2e mariage)  
   Trois enfants vont épouser des Roy, enfants de Théophile et Rose-de-Lima St-Laurent. 

  Marie (1878 ?- ?) fille d’Ulger et sa 1e épouse Marie Heppell, 
   mariée en 1895 à St-Anaclet à Paul Poirier (Jean-Baptiste) 

  Adélaïde (1880-1954) mariée en 1899 à St-Anaclet à François-Elzéar Roy (Théophile) 

  Émile (1882-1958) 
   marié en 1909 à St-Anaclet à Marie-Eugénie Gagné (1887-1947, fille d’Adhémar) 
    pionniers de St-Narcisse, établis vers 1910 sur le rang 5 à l’ouest de la route 232 

   Joseph-Émile Josaphat dit Ti-Phat (1910-1972) 
    marié en 1937 à Ste-Blandine à Berthe Lepage (1919-2012, fille de Félix) 
     La famille est établie à St-Narcisse où les parents sont inhumés. 
      Berthe Lepage, mère de 13 enfants, fut la doyenne de St-Narcisse à 93 ans. 

    Edgar ( ?- ?) marié en 1e noces en 1966 à St-Narcisse à Jocelyne Gosselin (Albéric) 

    Claude ( ?- ?) marié en 1969 à St-Narcisse à Réjeanne Gosselin (Florentin) 

     Marise ( ?-) conjointe de Luc Bélanger (Albert) 

      Émile, Florent 

Manger Saison, une petite entreprise maraichère de Neigette 
En 2002, Marise et Luc Bélanger s’installent sur le terrain entourant la 
maison ancestrale d’Herménégilde Bélanger dans le rang 1 Est de 
Neigette. En 2012, le couple démarre Manger Saison, une petite entreprise 
de production et de transformation de fruits, légumes et fines herbes à la 
ferme. L’on y fait également de la culture en serres. Leurs produits 
transformés et plats préparés sont disponibles dans des commerces de la 
région. Le couple Bélanger s’implique également dans la promotion du 
Marché public de Rimouski où Manger Saison tient un kiosque. 
Leur entreprise reflète leurs valeurs et leur préoccupation pour un mode de 
vie sain et une empreinte environnementale minimale, comme d’autres 
jeunes couples installés à Neigette. 

    Marc-Aurèle ( ?- ?) marié en 1969 à St-Narcisse à Lise Gosselin (Émilio) 

    Yvon (1943-1992) marié en 1971 à l’Isle-Verte à Solange Pettigrew (Georges) 

     Simon (1975-) conjoint de Gwénaëlle Chaillou, d’origine française 
      En 2010, le couple de profs de l’UQAR bâtit leur maison dans le Petit rang 3. 

      Éloi (2008-), Robin (2011-) Bélanger-Chaillou né à St-Anaclet 

    Ghislaine mariée en 1981 à St-Germain à Denis Vignola (Emmanuel) 

    Réal marié en 1e noces en 1982 à St-Narcisse à Lise Paulin (Roger, fils de Joseph) 

   Adhémar (1914-1987) marié en 1944 à St-Narcisse à Lucia Vignola (Napoléon fils) 

   Adéodat (1920-1995) marié en 1950 à St-Narcisse à Véronique Gosselin (Odilon) 

   Lucienne (1931-2015) cadette, 
    mariée en 1954 à St-Narcisse à Paul-Émile dit Ti-Paul Proulx (Polydore) 

   Martial (1912-1980), Maurice (1916-1975), Gabrielle (1918-1943), Roland (1922-2010), 
   Alphonse (1925-1936), Jeanne-d’Arc (1926- ?), Anita (1929- ?) 

  Élise (1886-1976) marié en 1903 à St-Anaclet à Nathanaël St-Laurent fils (Nathanaël) 
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  Napoléon (1888-1918) fils d’Ulger et sa 1e épouse Marie Heppell, 
   marié en 1909 à St-Anaclet à Géraldine Roy (1883-1918, fille de Théophile) 

Drame lors de la grippe espagnole en 1918 
Les parents décèdent de la grippe espagnole à 10 jours d’intervalle en 1918, Napoléon 
le 24 octobre et Géraldine Roy le 3 novembre. Dans ces circonstances, les corps 
étaient inhumés le jour même du décès, pour minimiser les risques d’épidémie. 
Cinq jours avant son décès, Géraldine Roy avait accouché d’un enfant mort-né. 
Leurs 4 enfants orphelins sont ensuite hébergés chez leur oncle Isidore Bélanger 
(frère de Napoléon) et leur tante Mérilda Roy (sœur de Géraldine). 

   Yvonne (1910-1951) mariée en 1928 à St-Anaclet à Albert Banville (Germain père) 
    Cette famille pionnière du Fond d’Ormes (St-Narcisse) va compter 14 enfants. 

   Marie-Rose (1912- ?) mariée en 1930 à St-Anaclet à Émile Hudon (Philias) 

La famille s’installe dans la Matapédia, d’abord à Ste-Irène puis dans le rang Lafrance de 
St-Léon-le-Grand pour y élever une famille de 18 enfants. Son frère Ludger Bélanger va 
aussi s’établir à St-Léon-le-Grand. 

   Ludger (1914- ?) marié en 1943 à St-Léon-le-Grand à Cécile-Laurette Gendron (Alfred) 

   Aurèle (1916- ?) marié 
    en 1e noces en 1944 à Ste-Blandine à Thérèse Lepage (Hubert) 
    en 2e noces en 1962 à Restigouche à Jeannine Ouellet 

  Henri-Herménégilde dit Méné (1890-1979)  
   marié en 1912 à St-Anaclet à Alexina Ruest (1893-1976, fille d’Hubert) 

Vers 1914, Herménégilde Bélanger adopte ce prénom à la place d’Henri, celui reçu à 
son baptême. On peut présumer que ce changement est une manœuvre afin d’éviter la 
conscription pour la 1ere guerre mondiale de 1914-18. La famille d’Herménégilde est 
installée dans le rang 1 Est de Neigette et va compter 13 enfants, 8 garçons et 5 filles. 
En 2002, Marise et Luc Bélanger s’installent sur le terrain entourant la maison 
ancestrale et vont démarrer Manger Saison en 2012. 

   Alcide (1913- ?) marié en 1940 à St-Anaclet à Marcelle Desjardins (Hormidas) 

    Herménégilde-Henri (1944- ?) marié en 1968 à St-Jean-Vianney (Mtl) à Nicole Landry 

   Irène (1914-1997) mariée en 1938 à St-Anaclet à André Vignola (Napoléon père) 

   Cécile (1915-1981) mariée en 1935 à St-Anaclet à Jean-Baptiste Banville (Germain) 

   Marthe (1917-1995) mariée en 1942 à St-Anaclet à Louis-Ernest Canuel (Ernest) 

   Marc-Aurèle (1920- ?) marié en 1946 à St-Narcisse à Cécile Albert (Alphonse) 

   Ludger (1921-2021) marié en 1947 à St-Narcisse à Madeleine Soucy (Fortunat) 

Ludger Bélanger fut le 7e maire de St-Narcisse de 1961 à 1965. En 2017, la 
famille souligne le 70e anniversaire de mariage des parents. Le 17 avril 2021, 
Ludger célèbre son centenaire, 5 mois avant de décéder. 

   Napoléon (1923-2025) marié en 1949 à St-Anaclet à Germaine Canuel (Louis dit Louison) 
     Napoléon Bélanger est décédé à 102 ans. 

    Gisèle ( ?- ?) mariée en 1975 à Ste-Agnès (Riki) à Alfred Lechasseur (Adrien) 

    Diane ( ?- ?) conjointe de Régis Brisson (Raymond) 

   Simone (1924-1999) mariée en 1944 à St-Anaclet à Antonio Vignola (Émile) 

   Émile (1927-1987) marié en 1948 à St-Gabriel à Anita Fortin (Antoine) 

    Micheline ( ?-) mariée en 1e noces en 1986 à St-Germain à Yvan Lavoie (Rosaire) 

    Denise ( ?- ?) conjointe de Raymond Picard (Louis-Philippe, de Ste-Luce)  (2e union) 

   Sylvio (1929- ?) marié en 1950 à St-Yves (Riki) à Rose-Bernadette Caron (Hormidas) 
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   Fernand (1930-1978) fils d’Herménégilde et Alexina Ruest, 
    marié en 1970 à Val-Brillant à Henriette Roy (Ovila)  (1e mariage) 

   Borromée (1933-2010) marié en 1957 à St-Anaclet à Monique Brisson (Hubert fils) 

    Guildo (1961-) en 1e union avec Brigitte Labbé (Édouard)  (1e union) 

     Nadia Labbé-Bélanger (1982-) baptisée à St-Anaclet 

    …Guildo en 2e noces marié en 1995 à St-Anaclet à Marie-Josée Roy (Luc) 

     Véronique Roy-Bélanger (1991-) mariée en 2023 à St-Anaclet à Derrick Soucy Boies 

     Alexandre (1989-), Catherine (1993-) Roy-Bélanger 

    Normande (1962-) mariée en 1988 à St-Anaclet Jean-Charles Préfontaine (Jean-Paul) 

    Chantale (1963-) conjointe de Normand Desrosiers 

    Danielle (1965-2020) décédée d’un cancer à l’âge de 55 ans, 
     mariée en 1989 à St-Anaclet à Gilles Tessier (Albert) 

Deux frères Tessier établis sur une terre ancestrale de Neigette 
Claude et Gilles Tessier se sont mariés à St-Anaclet et sont établis dans le 
rang 1 Est de Neigette, sur la terre ancestrale d’Herménégilde Bélanger. 
En 1e noces Claude Tessier a épousé France De L’Étoile, un patronyme dérivé du 
nom de l’ancêtre Giacomo Bonaventura Stalla (1718-1777) dont la traduction en 
Nouvelle-France a donné Jacques Bonaventure L’Étoile dit l’Italien marié en 
1748 à N-D, Québec à Josephte Amiot. Giacomo Stalla est né dans la région de 
Gênes, au nord de l’Italie. Il est venu s’établir à La Pocatière. Jacques 
Bonaventure L’Étoile dit l’Italien est aussi l’ancêtre des Litalien établis dans la 
Mitis, notamment à St-Gabriel, Ste-Angèle et Padoue. 
Claude et Gilles Tessier descendent de l’ancêtre Pierre Tessier (1700 ?-1750) 
marié en 1739 à Trois-Rivières à Catherine Vacher (Jean-Charles). 
Leur ascendance a transité par Iberville (Montérégie) dans les années 1850, puis 
par Yamaska, avant de se retrouver au Manitoba, au sud de Winnipeg, et enfin 
revenir au Québec, dans la région du Lac St-Jean. Les frères Gilles et Claude 
Tessier sont nés à Sudbury, Ontario. Puis la famille vient s’établir à Montréal vers 
1960 puisque Gilles et Claude y sont confirmés. Voici un extrait de leur 
ascendance. 
Honoré (1822-1902) fils de Joseph père et Marie-Louise Tétreau, de la Montérégie, 
 marié en 1850 à Iberville (Richelieu) à Aurélie Loiselle (Pierre) 

 Louis (1865-1921) marié en 1889 à St-Elphège (Yamaska) à Marie Laforce (Louis) 

  Jean-Louis Tessier ( ?- ?) 
   marié en 1920 à St-Jean-Baptiste (Manitoba) à Marguerite Barton (Thomas) 

   Albert Tessier ( ?- ?) marié en 1953 
    à St-Cœur-de-Marie (Lac St-Jean) à Gisèle Martel (Michel) 

    Gilles Tessier (1954-) 
     marié en 1989 à St-Anaclet à Danielle Bélanger (Borromée) 

     Marilyne (1990-), Sophie (1994-) Tessier sœurs nées à Neigette 

    Claude (1957-) né à Sudbury (ON), comme son frère Gilles, marié 
     en 1e noces en 1986 à St-Anaclet à France De L’Étoile (Jacques) 

     Geneviève (1985- ?), Marie-Pier (1989- ?) Tessier-De L’Étoile, 
      sœurs nées à Neigette 

    …Claude en 2e union conjoint de Louise Plante (Jacques)  (2e union) 

    Mario (1968-) fils de Borromée et Monique Brisson, conjoint de Nadine Hins 
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    Zoée (1970-) fille de Borromée et Monique Brisson, conjointe de Steeve Pineault 

     Stacy Pineault (2004- ?) baptisée à St-Anaclet avec mention ‘St-Jérôme’. 

    Julie (1973-) conjointe de Mitchell Pelletier 

    Aubin (1966-), Yvan (1975-1994) 

   Fernande (1935-) fille cadette d’Herménégilde et Alexina Ruest, 
    mariée en 1955 à St-Anaclet à Gilbert Lavoie (Georges-Émile) 

  Eugénie (1893-1918) fille d’Ulger et sa 1e épouse Marie Heppell, mariée 
   en 1e noces en 1909 à St-Anaclet à Joseph Beaupré (1886-1915, fils de Louis) 
   en 2e noces en 1917 à St-Anaclet à Alphonse Pineau père (Jean-Bte)  (2e de 3 mariages) 
    Eugénie Bélanger est décédée un an après son 2e mariage. 

  Isidore (1895-1961) marié en 1919 à St-Anaclet à Élisabeth dite Mérilda Roy (Théophile) 

Au recensement de 1921, le couple qui n’a alors qu’un fils, héberge 2 nièces et 
2 neveux, enfants orphelins de Napoléon Bélanger (frère d’Isidore) et Géraldine Roy 
(sœur de Mérilda), tous deux décédés de la grippe espagnole en 1918. 
Elzéar Bélanger, autre frère d’Isidore, cohabite également. 

   Roméo (1920-1987) aîné, marié en 1947 à St-Anaclet à Imelda Desjardins (Philippe) 

    Bernadette (1948-) mariée en 1969 à St-Anaclet à Rodrigue Roy (Gérard) 

    Réal (1949-) marié en 1973 à Ste-Angèle à Lise Pelletier (René) 

    Jacques (1951-) marié en 1974 à St-Pie X (Riki) à Martine Desjardins (Gérard) 

    Donald (1954-) marié en 1980 à Murdochville à Francine Dubé (Arthur) 

    Diane (1957-) mariée 
     en 1e noces en 1977 à St-Anaclet à Jean-Yves Fortin (Rosario) 
     en 2e union conjointe de Paul Paulmert 

     Jessica Paulmert (1988-) baptisée à St-Anaclet 

    Mario (1959-) marié en 1984 à Ste-Blandine à Linda Lepage (Rosaire) 

     Élodie (1990-), Simon-Pierre (1993-) nés à St-Anaclet 

   Marcellin (1923-2016) marié en 1953 à St-Anaclet à Cécile Banville (Marcel) 

   Marie (1925- ?) mariée en 1955 à St-Anaclet à Louis-Alphonse Heppell (Pantaléon) 

   Jeanne (1927- ?) mariée en 1953 à St-Anaclet à André Canuel (Ludger) 

   Paul-Émile (1931- ?) marié à St-Octave-de-Métis à Marielle Lévesque (1933-2016) 

   Imelda (1922), Hector-Benoît (1930) 

  Elzéar (1899-1932) décédé par noyade au Lac à l’Anguille 

 Angèle (1869-1906) fille de Germain fils et sa 1e épouse Hedwidge Banville, 
  mariée en 1888 à St-Vincent-de-Paul (Montréal) à Louis Savard père 

Au recensement de 1901 à St-Anaclet, Angèle « Savard » cohabite avec son père veuf 
Germain Bélanger fils et son fils Louis Savard fils. Angèle Bélanger est inhumée à 
St-Anaclet. 

Alexandre (1827-1916) fils de Germain père et Sophie Ross, 
  marié en 1855 à St-Germain à Gracieuse Heppell (Jean père) 

 André (1860-1917) inhumé à Pointe-au-Père, comme son père, marié 
  en 1e noces en 1885 à Pte-au-Père à Sophie-Caroline Hébert (Joseph)  (2e mariage) 
  en 2e noces en 1894 à Ste-Luce à Rosalie-Illuminée Roy (1873-1944, fille de Léon) 
  Jeanne (1901-1987) mariée en 1919 à Pointe-au-Père à Albert Desrosiers père (Hilaire) 

Exorée (1834 ?- ?) mariée en 1853 à St-Germain à Louis Goulet (Pierre père) 
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Des lignées issues de Jean-François Bélanger, avec des descendants à St-Anaclet 

Ascendance de Ferdinand marié à Philomène Castonguay 

3. Jean-François fils (1675-1728) fils de Jean-François père et Marie Cloutier, marié 
 en 1e noces en 1699 à Cap-St-Ignace à Geneviève Thibeault (François, ancêtre) 

4. Ignace (1714-1781)marié 
 en 2e noces en 1749 à St-François, I.O. à Hélène Pépin (Antoine Lachance) 

5. Jean-Baptiste père (1751- ?) marié en 1777 à Kamouraska à Geneviève Devost (Jacques) 

6. Antoine (1780- ?) marié en 1804 à St-André (Kam) à Marie-Josephte Nadeau (Alexis) 

Jean-Baptiste (1810 ?- ?) marié en 1834 à St-André (Kam) à Julienne Boucher (Chrysostome) 

 Ferdinand ( ?- ?) marié en 1862 à St-Anaclet à Philomène Castonguay (Charles) 

Ascendance de Gabrielle Bélanger et Jean-Luc St-Onge, couple originaire de la Matapédia 

4. Jean-François III (1706-1771) fils de Jean-François fils et sa 1e épouse Geneviève Thibault, 
 marié en 1732 à Ste-Foy à Josephte Belleau Larose (Jean-Bte) 

5. Louis-François (1748-1836) né et décédé à L’Islet, 
 marié en 1768 à St-Jean-Port-Joli à Josephte Caron (Joseph) 

6. Michel (1783-1841) marié en 1812 à Trois-Pistoles à Modeste Rioux (Étienne) 

Louis (1820-1899) marié en 1849 à St-Simon à Geneviève Fortin (Jean-Bte) 

 Louis-de-Gonzague (1855-1921) né à St-Simon et décédé à Val-Brillant, 
  marié en 1881 à St-Simon à Arthémise Caron (Fabien) 

  François-Xavier (1883 ?- ?) marié en 1915 à Val-Brillant à Célina Moreau (David) 

   Georges-Henri ( ?- ?) marié en 1938 à St-Fabien à Noëlla Gabrielle Bélanger (Charles) 

    Gabrielle dite Gaby (1956-) née à Val-Brillant, conjointe de Jean-Luc St-Onge (Rodrigue) 

Une famille St-Onge originaire de la Matapédia venue s’établir à St-Anaclet 

Le patronyme St-Onge est hérité du nom de l’ancienne province de Saintonge dans le 
nord-ouest de la France, entre La Rochelle et Bordeaux. L’ancêtre est Jacques Payan dit 
Saintonge né vers 1670 à Sainte-Colombe, aujourd’hui une paroisse de l’agglomération de 
Saintes, dans l’ancienne province de Saintonge. Jacques Payan s’est d’abord installé à 
Québec puis sa descendance a migré au Kamouraska pour s’y fixer pendant quelques 
générations. 
Joseph-Hilaire St-Onge, de la 7e génération, est le premier Payan dit St-Onge à venir 
s’établir dans la Matapédia. Il prend épouse à St-Alexis-de-Matapédia en 1893. 
Au XXe siècle, plusieurs St-Onge ont essaimé dans la Matapédia et certains ont élu domicile 
à Amqui. À St-Anaclet, Jean-Luc St-Onge est connu comme un bénévole ingénieux, habile 
et généreux. Il ne compte pas ses heures pour l’organisation du carnaval. De plus, il fait 
l’entretien des infrastructures de la Fabrique (église, terrain, presbytère et cimetière). 
En 2015, le Conseil municipal de St-Anaclet décerne à Jean-Luc le titre de bénévole de 
l’année, une distinction pleinement méritée. 
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Joseph fils 5, Joseph père 4, Jean-Marie 3, Jacques fils 2, Jacques père 1 ancêtre 

6. Hilaire St-Onge (1841-1917) fils de Joseph St-Onge (Payant) fils et Lucie Hudon Beaulieu, 
 né au Kamouraska et décédé à Amqui, 
 marié en 1866 à St-Pascal (Kam) à Aglaée Phocas dit Raymond (Gabriel) 

Joseph-Hilaire St-Onge (1868-1951) né à Mont-Carmel et décédé à Amqui, 
 marié en 1893 à St-Alexis-de-Matapédia à Adéline Gallant (Étienne) 

 Jérôme (1895-1990) marié en 1921 à Amqui à Hélène Castonguay (Adélard) 

  Rodrigue (1928-2008) marié en 1954 à Amqui à Marguerite Sheehy (Édouard) 
   Cette lignée Sheehy, d’ascendance irlandaise, a transité par Charlevoix 
    avant que François Sheehy vienne s’établir dans la Matapédia vers 1920. 

   Jean-Luc St-Onge (1957-) conjoint de Gabrielle Bélanger (Georges-Henri) 

    Francis ( ?-), Alexandre (1994-) né à St-Anaclet 

 Jean-Prime (1897-1975) marié en 1922 à Amqui à Angéline Castonguay (Adélard) 

Le frère Armand St-Onge (1909-1981) est un autre St-Onge bien connu à Amqui. On a 
donné son nom à l’école polyvalente d’Amqui en 1984. Le frère Armand, né à Ste-Flore près 
de Grand-Mère en Mauricie, a prononcé ses vœux en 1931 chez les Frères de l'Instruction 
chrétienne. Il a œuvré en éducation à divers titres de 1927 à 1976, d’abord en Mauricie puis 
dans la Matapédia à partir de 1943 où il fut notamment directeur général de la Commission 
scolaire régionale Vallée-de-la-Matapédia. Armand St-Onge n’a aucun lien de parenté avec 
Jean-Luc St-Onge. Son ancêtre est Mathurin Martineau dit St-Onge du Poitou, marié en 1690 
à Beaupré à Madeleine Fiset. 

Des Bélanger qui ont essaimé dans la Mitis 

3. Charles (1677-1750) né à Québec et décédé à L’Islet, 
 fils de Jean-François père et Marie Cloutier, 
 marié en 1713 à Cap-St-Ignace à Jeanne Émond (René, ancêtre) 

4. Barthélémy père (1720-1803) 
 marié en 1749 à La Pocatière à Marie Gauvin Dupéré (Jacques) 

5. Barthélémy fils (1747 ?-1831) marié en 1772 à Rivière-Ouelle à Catherine Gagnon (Pierre) 

6. Hilaire père (1775 ?-1865) né probablement à Rivière-Ouelle et décédé à St-Octave, 
 marié en 1800 à Rivière-Ouelle à Catherine Roussel (Jean-Marie)  
  Devenu veuf en 1849, Hilaire père a probablement suivi son fils Henri dans la Mitis. 

7. Georges-Henri (1812-1874) marié en 1835 à Rivière-Ouelle à Euphémie Hudon (Fabien)  
 La famille s’installe dans la Mitis où au moins 10 enfants se sont mariés entre 1857 et 1880. 

Salomon (1853 ?-1934) fils d’Henri et Euphémie Hudon, décédé à Ste-Angèle, 
 marié en 1872 à Ste-Angèle à Céline dite Célina Gagné (Édouard dit Béliveau) 

 Damase (1873-1947) né et décédé à Ste-Angèle, marié 3 fois entre 1897 et 1922, 
  en 2e noces en 1901 à Ste-Angèle à Marie-Dina Lepage (Louis) 

  Ernest (1904-1986) marié en 1934 à Padoue à Rachel Lavoie (Napoléon fils) 

   Marie-Paule (1936- ?) mariée en 1958 à St-Nil à Clément Dionne (1929-2011, fils de Paul) 
    parents de Gabriel Dionne, musicien professionnel établi à St-Anaclet 
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Thomas père (1855-1937) fils d’Henri et Euphémie Hudon, 
 marié en 1878 à Ste-Flavie à Marie Othilie Dechamplain (Benjamin) 
  Leur descendance a essaimé dans la Mitis, notamment à Ste-Angèle et St-Gabriel. 

 Jean-Baptiste père ( ?- ?) marié en 1910 à Ste-Angèle à Philomène Bernier (Édouard fils) 
  Jean-Baptiste fils ( ?- ?) marié en 1938 à St-Moïse à Gertrude Marin (Joachim) 

   Charles ( ?- ?) marié 
    en 1e noces en 1968 à St-Anaclet à Dolorès Brisson (Eusèbe)  (mariage déclaré nul) 
    en 2e noces en 1977 à Rimouski (civil) à Marjolaine Lavoie (Camille) 

 Thomas fils dit Thomes (1880-1958) 
  marié en 1903 à Ste-Angèle à Philomène Picard (Hippolyte) 

 Napoléon dit Paul père (1883-1974) 
  marié en 1909 à St-Octave à Appoline Ringuet (Georges) 

 Othilie (1890-1980) mariée en 1e noces en 1909 à Ste-Angèle à Joseph Dufour (Théophile) 

 Marie-Anne (1894-1948) mariée en 1914 à St-Gabriel à Alphonse St-Laurent (Pierre) 
  Pierre St-Laurent (1850-1940), père d’Alphonse, est le fils du pionnier Melchior de St-Anaclet. 

Ascendance de Jean-Claude Bélanger domicilié à St-Anaclet 

6. Élie (1783-1874) fils de Barthélémy fils et Catherine Gagnon, 
 né à Rivière-Ouelle et décédé à Trois-Pistoles, 
 marié en 1810 à Rivière-Ouelle à Perpétue Roussel (Jean-Marie) 

Édouard (1828-1901) marié en 1853 à Trois-Pistoles à Adèle Côté (Raphaël) 

 Jean-Baptiste (1857-1931) marié en 1885 à L’Isle-Verte à Georgiana Dumas (Narcisse) 
  Ferdinand-Ernest (1890 ?- ?) marié en 1917 à Trois-Pistoles à Antoinette Ouellet (François) 

   Léandre (1921-2009) marié en 1946 à St-Mathieu à Thérèse Jean (Charles-Hermel) 

    Jean-Claude ( ?-) domicilié à St-Anaclet, en 3e union conjoint de 
     Monique Marin (1954-2016, fille de Charles-Eugène & Cécile Vallée)  (2e union) 

Ascendance de Luc et Rodrigue Bélanger 

4. Joseph (1712- ?) fils de Jean-François fils et Geneviève Thibault, marié 
 en 2e noces en 1740 à St-Roch-des-Aulnaies à Marie-Anne Brisson (Jean)  (1e mariage) 

5. Joseph-Marie père (1748- ?) marié en 1778 à L’Islet à Véronique Cloutier (Charles-François) 

6. Joseph-Marie fils (1800-1866) marié en 1823 à L’Islet à Angélique Ouellet (André) 

Joseph (1825-1911) marié en 1850 à St-Simon à Angélique Bélanger (Louis) 

 Cyprien ( ?- ?) marié en 1879 à Ste-Hélène à Angélique Deschamps (Israël) 

  Édouard ( ?- ?) marié en 1903 à St-Anaclet à Marie Ruest (Napoléon Paul) 

 Noël (1858-1946) marié en 1890 à St-Fabien à Anna Roy (Vital Roy dit Lauzon) 

  Auguste-Désiré (1894-1959) marié en 1919 à Trois-Pistoles à Alphéda Lebel (Ernest) 
   La famille établie à Amqui compte 14 enfants, dont pas moins de 3 religieuses et 2 prêtres. 

   Rodrigue (1939-) prêtre ordonné à Amqui en 1964, en service pastoral de 1964 à 1976, 
    puis marié en 1977 à St-Germain à Ginette Daris (Alexis & Cécile Lévesque) 

   Jeanne (1925-2019), Bernadette, religieuses Ursulines, professes en 1948, 
   Noëlla (1934-2011) Sœurs de la Providence, professes en 1955, 
   Louis-Philippe (1937-2012), prêtre ordonné à Amqui en 1962, curé à Kapuskasing, Ontario 
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  Zénon (1896-1979) fils de Noël et Anna Roy, 
   marié en 1933 à Amqui à Augustine Nellie St-Pierre (Horace) 

   Albert (1935-2008) cardiologue à Rimouski, 
    marié en 1963 à Gaspé à Madeleine Rioux (Pierre) 

    Luc ( ?-) conjoint de Marise Bélanger (Claude) 
     propriétaires de Manger Saison, une petite entreprise maraichère de Neigette 

    Anne, Pierre, Françoise 

Ascendance de Jacques Bélanger marié à Madeleine Lepage 

6. Georges (1812 ?- ?) fils d’Éloi et Thècle Vaillancourt, 
 marié en 1835 à St-Germain à Claire Levasseur (Joseph) 

Juste Auguste (1844 ?- ?) marié en 1870 à Ste-Luce à Marie Gagnon (François-Xavier père) 

 Louis (1874 ?- ?) 
  marié en 1899 à Baie-des-Sables à Georgiana Turcotte (Auguste)  (1e mariage) 

Les enfants s’établissent dans la Matapédia. Suite au décès prématuré de Louis, 
Georgiana Turcotte épouse en 2e noces Jean-Baptiste Bérubé en 1920 à Fall River. 

  Énoch (1900-1986) marié en 1923 à St-Léon-le-Grand à Marie-Anne Bouchard (Josaeph) 

   Rolande (1927- ?) mariée en 1951 à N-D, Québec à Alfred Couture (Sylvio) 

  Gérard ( ?- ?) marié en 1934 à Val-Brillant à Anne-Marie Thibault (Zénon, de St-Léon-le-Grand) 

   Jacques ( ?- ?) marié en 1974 à St-Anaclet à Madeleine Lepage (Zénon) 

    Lyne (1977-), Richard (1979-), Mireille (1981-), Marc (1982-) nés à St-Anaclet 

   Omer ( ?- ?) marié en 1978 à St-Anaclet à Francine Meese (Omer & Yvette Massicotte) 
     Cette lignée Meese serait d’origine belge, émigrée au Québec au milieu du XIXe siècle. 

    Patrick (1972- ) baptisé à St-Anaclet 

 Ludivine ( ?- ?) mariée en 1903 à Baie-des-Sables à Zénon Turcotte (Auguste) 

 Omer ( ?- ?) marié en 1904 à Baie-des-Sables à Rose-Anna Turcotte (Hubert) 

Ascendance de Walter Bélanger, Matanais fondateur de Béton Provincial 

Né à Matane en 1928, Walter Bélanger est le plus jeune d’une famille de 13 enfants. Il tombe 
rapidement dans le monde des affaires, son père étant un important commerçant de bois et de 
chevaux. Son aventure en affaires débute en 1960 quand il achète Deschênes et Bernier inc. qui 
deviendra Béton provincial ltée. Walter voit grand et acquiert rapidement des usines au Québec, 
dans les régions du Bas-St-Laurent, de la Gaspésie, et de la Côte-Nord ainsi que d'autres au 
Nouveau-Brunswick. C’est la signature d’un important contrat en 1973 qui marque un tournant pour 
l’entreprise. Béton provincial ltée doit alors fournir à Hydro-Québec le béton de la centrale 
hydroélectrique Outardes-2, à Pointe-aux-Outardes, à 22 km à l’ouest de Baie-Comeau. Il s’agira de 
la première d’une longue série de collaborations avec la société d’État. En plus de la construction et 
de la réfection de barrages hydroélectriques, les produits de Béton provincial serviront notamment au 
pont Jacques-Cartier, à Montréal, et à l’aluminerie Alouette, à Sept-Îles. L’entreprise a toujours son 
siège social à Matane, et est encore aujourd’hui l’un des plus importants fabricants de béton préparé 
de l’est du Canada. En 2022, elle regroupait plus de 80 usines de béton et de produits préfabriqués au 
Québec et dans les Maritimes et engageait 2 000 employés. En 1999, Walter Bélanger devient 
membre de l’Ordre du Canada et en 2005, il est fait chevalier de l’Ordre national du Québec. 
Trois des quatre enfants ont pris la relève de l’entreprise. 
D’après un reportage de Laurie Dufresne publié le 2023-9-19 sur la page web https://ici.radio-
canada.ca/nouvelle/1856576/fondateur-beton-provincial-mort-walter-belanger 
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Voici l’ascendance paternelle de Walter Bélanger, homme d’affaires matanais. 

6. Joseph père (1790-1855) fils de Jean-Baptiste père et Geneviève Devost, 
 né à Kamouraska, décédé à St-Modeste (RdL), marié 
 en 1e noces en 1813 à St-André (Kam) à Angélique Roussel (Charles) 

Amable (1818-1896) né à St-André (Kam), décédé à St-Antonin (RdL), marié 
 en 1e noces en 1841 à Rivière-du-Loup à Julie Leclerc (Louis) 

 Louis (1856 ?- ?)  
  marié en 1876 à Notre-Dame-du-Portage (RdL) à Philomène Bernier (Christophe) 

  Christophe ( ?- ?) marié en 1910 à Rivière-du-Loup à Amélia Desjardins (Pierre) 
   Il semble que la famille a déménagé à Matane. Onze des 13 enfants ont contracté un mariage. 

   Walter (1928-2023) marié en 1958 à Matane à Marguerite dite Margot Côté (Théophile) 

    Nicole, Brigitte, André, France Margaret 

Ascendance d’Agapit Bélanger marié à Marie Delvina Lepage de Neigette 

2. Jacques père (1662-1699) fils des ancêtres François fils et Marie Guyon, 
 marié en 1691 à Cap-St-Ignace à Élisabeth Thibault (François, ancêtre) 

3. Jacques fils (1699-1755) marié en 1726 à L’Islet à Thérèse Pelletier (Charles) 

4. Joseph (1733-1813) marié en 1756 à Cap-St-Ignace à Rosalie Richard (François) 

5. Joseph-Marie (1765- ?) marié en 1787 à Cap-St-Ignace à Ursule Dion (Jean-Baptiste) 

6. Jean-Marie ( ?- ?) marié en 1812 à St-Germain à Restitue Côté (Gabriel) 

Agapit (1822-1891) marié en 1845 à St-Germain à Marguerite Lavoie (Antoine-Samson) 
 Vers 1847, le couple adopte Peter Egan, un orphelin irlandais rescapé de Grosse-Île. 

 Joseph (1845-1910) marié en 2e noces en 1873 à St-Germain à Tatienne Lepage (Faustin) 

  Agapit (1877-1934) marié 
   en 1e noces en 1903 à St-Germain à Eugénie Côté (1883-1920, fille d’Elzéar) 

Agapit Bélanger, connu à Rimouski comme le « grand foreman des Price », est 
décédé accidentellement sur un chantier forestier de la compagnie Price. Sa première 
femme Eugénie Côté serait décédée des suites de la grippe espagnole. Sa deuxième 
épouse Marie Ondinas dite Delvina Lepage (1881-1967) est née à Neigette et 
inhumée à St-Germain. 

   Gonzague (1909-1988) marié en 1933 à St-Germain à Éliane Huard (Joseph) 
    fondateur du Club des Raquetteurs à Ste-Blandine, inauguré en 1964, 
     maintenant centre de ski de fond de la Coop Mouski 

    Réal (1936-2015) marié en 1960 à Pointe-au-Père à Suzanne Paquet (Georges) 

     Chantal Bélanger conjointe de Clément Fortin (Adéodat & Rose Heppell)  (2e union) 

      Kaven Fortin-Bélanger (1984-) conjointe de Christelle Létourneau 

      Sébastien Fortin-Bélanger (1988-) né à St-Anaclet, conjoint de Samantha Pineau 

       Jack (2021-) baptisé à St-Anaclet 

     Robin (1963-) en 1e union avec Joanne Pinel (1952-2020, fille de Jacques)  (2e union) 
      En 1e union, Joanne Pinel est conjointe de Nelson Fortin, fils d’Adéodat. 
       Et en 3e union, Joanne est conjointe d’Égide Fournier. 

      Andréanne (1991-) Bélanger née à St-Anaclet 
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  …Agapit en 2e noces en 1920 à St-Germain à Marie Ondinas dite Delvina Lepage (Auguste) 

   Gervaise (1923-1979) mariée en 1946 à St-Germain à Roger Bernier (Onésime)  (1e mariage) 

    Guy Bernier (1947-) féru de généalogie ; durant la décennie 2010 et jusqu’à 2023, 
     il est président de la SGHR (Société de généalogie et d’histoire de Rimouski). 

Ascendance de Pierre Bélanger fils, constructeur de la première partie de l’église de St-Anaclet 

La première partie de l’église de St-Anaclet a été achevée en 1858, l’année de l’érection canonique 
de la paroisse. Cette opération a été préparée et planifiée pendant quelques années. Dans la décennie 
1850, des paroissiens de Ste-Luce formulent des requêtes pour avoir une église et fonder une 
paroisse en empruntant sur le territoire de leur " paroisse mère ". En 1856, une démarche formelle est 
faite auprès de Mgr Charles Baillargeon (1798-1870), " évêque de Tloa ", administrateur du diocèse 
de Québec dont le territoire recouvrait alors celui du futur diocèse de Rimouski qui sera fondé 
en 1867. En 1857, Mgr Baillargeon acquiesce, fait acquérir le terrain par la Corporation Épiscopale 
de Québec et demande des plans pour la construction de la future église de St-Anaclet. 

Le 2 septembre 1858, le contrat de construction de l’église est accordé à Pierre Bélanger et fils. 
« On fournit tous les matériaux à l’entrepreneur et on lui donne 75 louis ou 300 $ payable en 
3 versements, pour la charpente, les portes et les fenêtres. Cette première construction coûtera au 
total 562 louis ou 2 248 $. » C’est encore la partie principale de l’église actuelle. En 1860, suite à 
l’installation de bancs et des galeries du jubé, " Sa Grandeur " Mgr Baillargeon visite la nouvelle 
paroisse de St-Anaclet, approuve les comptes de la Fabrique et recommande d’assurer l’église et la 
sacristie. Par la même occasion, il confirme 153 enfants. 

D’autres travaux seront effectués à l’église, sous l’autorité de Mgr Langevin, premier évêque du 
nouveau diocèse de Rimouski de 1867 à 1891. En 1871, on érige un premier clocher et en 1885, on 
fait une nouvelle fondation et remplace le revêtement de la toiture. Le chantier le plus important aura 
lieu en 1911-12 avec l’agrandissement de l'église et l’installation du clocher actuel. Ainsi se 
termine la construction de l’église telle que nous la connaissons aujourd’hui. 
Une « toilette intérieure » de l’église et de la sacristie sera faite en 1954, en prévision du centenaire 
de la paroisse en 1959. 

Adapté de la monographie Centenaire de Saint-Anaclet 1859-1959 par Nazaire Hudon, p. 19 à 22 

En plus de construire la partie originale de l’église de St-Anaclet, Pierre Bélanger fils 
« de St-Simon» a également construit la première église du Bic en 1850. Cette lignée Bélanger 
provient de L’Islet et vient s’établir à St-Simon au début du XIXe siècle. Entre 1827 et 1847, 
dix enfants de Pierre Bélanger père et sa 1e épouse Euphrosine Leclerc se sont mariés à 
Trois-Pistoles et St-Simon. Voici quelques notes généalogiques sur leur lignée. 

4. Denis père (1738-1823) fils de Jacques fils et Thérèse Pelletier, 
 marié en 1766 à L’Islet à Reine Bernier (Louis) 

5. Pierre père (1778-1870) né à L’Islet et décédé à St-Simon, marié 
 en 1e noces en 1803 à L’Islet à Euphrosine Leclerc (1782-1834, fille de Jean-Bte)  
 en 2e noces en 1839 à St-Simon à Angélique Théberge (Frs-Michel)  (2e mariage) 

6. Pierre fils (1805 ?- ?) fils de Pierre père et sa 1e épouse Euphrosine Leclerc, 
 constructeur de la partie originale de l’église de St-Anaclet en 1858-59, 
 marié en 1830 à Trois-Pistoles à Olive Jean (Régis) 
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Pierre III (1833 ?- ?) fils de Pierre fils et Olive Jean, marié 
 en 1e noces en 1860 à St-Germain à Adéline Gagné (1835 ?- ?, fille de Pierre) 
 en 2e noces en 1907 à St-Germain à Hermine Fortin (Étienne fils)  (4e mariage) 
  Les 2e et 3e mariages d’Hermine Fortin ont été célébrés à St-Anaclet en 1867 et 1877. 

Olympie (1841 ?-1915 ?) mariée en 1861 à St-Simon à Cyrille Fournier (Germain) 

Marcelline (1842 ?-1920 ?) mariée en 1862 à St-Fabien à André Fournier (Germain) 

Joseph (1849 ?- ?) marié en 1867 à St-Fabien à Desanges Rioux (Honoré) 

Lignée d’André Bélanger, petit-fils d’Édouard (Désiré) 

2. Nicolas Bellanger père (1638-1682) né de parents inconnus, de Lisieux en Normandie, 
 peut-être le fils de François fils et Marie Guyon, 
 marié en 1660 à Québec à Marie Rainville (Paul de Rainville, ancêtre) 

Nicolas Bellanger arrive à Beauport vers 1657, sous la protection de Paul de Rainville qui 
allait devenir son beau-père. Il pratique la pêche puis s’installe sur une terre de Beauport. 
Sa famille va compter une douzaine d’enfants nés entre 1660 et 1680. 

3. Nicolas fils (1672-1742) marié en 1699 à Charlesbourg à Marie Magnan (Jacques, ancêtre) 

4. Nicolas III (1704-1769) marié en 2e noces en 1745 à Beauport à Angélique Parent (Pierre III) 

5. Antoine (1749- ?) marié en 1772 à Chateauguay à Anne Poulin (Joseph) 

6. Joseph (1779- ?) marié en 1812 à Montmagny à Josephte Fournier (Alexis) 

Joseph-Édouard (1820- ?) marié en 1844 à St-Jean-Port-Joli à Priscille Caron (Prosper) 

 Édouard (Désiré) (1845-1918) marié en 1868 à St-Fabien à Adéline Cloutier (François) 

  Désiré (1877-1948) marié en 1898 à St-Gabriel à Apolline Rioux (Alfred) 

   Antoine ( ?- ?) marié en 1929 à St-Anaclet à Rosalie Brisson (Louis) 

   Marie-Jeanne (1910-2008) mariée en 1929 à St-Gabriel à Marcel Ruest (Anaclet père) 

  Joseph (1876-1957) marié en 1907 à St-Anaclet à Marie Ruest (Philias) 

   Alexis (1914-2002) marié en 1943 à St-Gabriel à Rose-Anne Croft (1919-1990, fille de Philippe) 
    Les époux, établis à St-Gabriel, ont déménagé à St-Anaclet où ils sont inhumés. 

  Émile (1890- ?) marié en 1920 à St-Léon-le-Grand à Zélia Bouchard (Hippolyte)  (2e mariage) 

   André (1926-2016) marié en 1948 à Les Hauteurs 
    à Jeanne Larrivée (1931-2014, fille d’Anatole & Marie-Anna Jalbert) 
     La famille venue s’établir à Neigette compte 13 enfants dont 3 ont marié des Rodrigue. 

    Gaétan ( ?-) mariée en 1976 à St-Anaclet à Marie Rodrigue (Théophane) 

    Gaétane ( ?-) mariée en 1974 à St-Anaclet à Jean-Roch Lavoie (Edmond)  (2e mariage) 
    Christiane ( ?-) mariée en 1973 à St-Anaclet à Jacques Rodrigue (Théophane) 

    Ghislaine ( ?-) mariée en 1974 à St-Anaclet à Mario Desrosiers (Albert) 
    Andrée-Jeanne ( ?-) mariée en 1976 à St-Anaclet à Christian Rodrigue (Roland) 

    Nathalie ( ?-) conjointe de Sylvain Guimond (Marc-André) 

    Francine (1962-), Diane (1964 ?-), Francis ( ?- ?), Nathalie ( ?-) 
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Jean-Baptiste (1826 ?- ?) fils de Joseph et Josephte Fournier, 
 marié en 1851 à St-Simon à Marcelline Dessaint St-Pierre (Alexis) 

 François (1866-1929) né à Baie-des-Sables et décédé Caplan (Gaspésie), 
  marié en 1890 à New-Richmond (Gaspésie) à Clémentine Querry (Alexandre) 
   La lignée de Clémentine Querry descend de Simon Carey de la Péninsule acadienne, N-B. 

  Jean-Baptiste (1905-1976) marié en 1935 à St-Alphonse-de-Caplan (Gaspésie) 
   à Célina Dugas (1904-2009, fille de Théodore & Léocadie Audet) 

Ascendance de Jules Bélanger, historien de la Gaspésie 

Jules Bélanger est considéré comme LA référence en histoire de la Gaspésie. Il enseigne le français 
et le latin au Séminaire de Gaspé, de 1958 à 1969, puis la littérature au Cégep de Gaspé jusqu’en 
1987. Il a toujours eu à cœur la Gaspésie et son développement social, culturel et économique. Jules 
est cofondateur de la Société historique de la Gaspésie en 1962 et de la revue Gaspésie, membre 
fondateur du Musée de la Gaspésie en 1977, ce qu’il considère sa plus grande réalisation. Parmi ses 
nombreuses distinctions, il a reçu l’Ordre National du Québec en 2006. Ses avis et interventions 
étaient sollicités, notamment au sein de la Commission nationale sur l’avenir du Québec et du 
Conseil supérieur de l’éducation. 

Jules est un auteur prolifique : Histoire de la Gaspésie, une référence incontournable publiée en 
collaboration en 1981, Gaspésie, visages et paysages, L’École détournée, Ma Gaspésie. En 2019, 
l’écrivain gaspésien Sylvain Rivière a réalisé sa biographie Jules Bélanger : le pays de l’intérieur. 

4. Ignace (1723-1797) fils de Nicolas fils et Marie Magnan, 
 né Charlesbourg, décédé à Montmagny, 
 marié en 1746 à St-Vallier à Geneviève Gagné (Pierre) 

5. Pierre (1759-1834) né à Montmagny, décédé à St-Roch-des-Aulnaies, 
 marié en 1781 à St-Roch-des-Aulnaies à Marthe Talbot Gervais (Pierre Talbot) 

6. Joseph-Marie (1797-1884) marié en 1820 à St-Roch-des-Aulnaies à Basilisse Dufour (Pierre) 

Damase (1830-1927) né, établi et décédé au Kamouraska, 
 marié en 1e noces en 1862 à St-Pascal (Kam) à Georgiana Pelletier (Pierre) 

 Joseph (1864-1939 ?) forgeron, marié en 1888 à Bonaventure 
  à Marie-Reine Délima dite Renée Arseneault (1866 ?- ?, fille d’Osias) 

  Arthur (1900-1984) né à Bonaventure, marié 
   en 1e noces en 1924 à Nouvelle (Gaspésie) à Élisabeth D’Amboise (1904-1932, fille de Thomas) 

   Jules Bélanger (1929-2021) historien, né à Nouvelle, prêtre ordonné en 1957 à Gaspé 
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Des Bélanger de la Matapédia 

2. Louis (1654-1724) fils de François fils et Marie Guyon, 
 marié en 1682 à Château-Richer à Marguerite Lefrançois (Charles, ancêtre) 

3. François (1686-1727) Seigneur de la seigneurie Bonsecours (L’Islet) 
 marié en 1711 à L’Islet à Geneviève Cloutier (René) 

4. Pierre dit Marchand (1725 ?-1792) 
 marié en 1750 à L’Islet à Marie-Françoise Bernier (Louis) 

5. Louis Bélanger/Marchand (1762 ?- ?) 
 marié en 1790 à St-Roch-des-Aulnaies à Marie-Anne Charuel (Michel) 

6. Benjamin (1797-1886) marié en 1e noces en 1818 à L’Islet à Marie-Claire Langelier (Alexis) 

7. Octave (1821-1905) marié 
 en 1e noces en 1848 à St-Jean-Port-Joli à Perpétue Caron (1826-1895, fille de Grégoire) 

Le couple a migré vers l’est pour s’établir à Mont-Louis (Haute-Gaspésie) où au moins trois 
enfants se sont mariés. La descendance de l’aîné Eugène s’est établie dans la Matapédia. 

Eugène (1850 ?- ?) marié en 1873 à Mont-Louis à Georgiana Fournier (Joseph) 
 Au moins 7 garçons et 2 filles se sont mariés dans la Matapédia, notamment à Val-Brillant. 

 Virginie (1875- ?) marié en 1893 à Val-Brillant à Michel Lebrun (Pierre) 

 Rosaire (1882 ?-1930 ?) marié en 1902 à Val-Brillant à Alphonsine Rioux (Joseph) 

Rosaire Bélanger, né à Mont-Louis, semble avoir eu un mode de vie débridé et sa famille 
a vécu en nomade. Vers 1915, on le retrouve chef de gare à St-Alexis-de-Matapédia. 
Son épouse Alphonsine Rioux (1876 ?-1920), dont les parents sont originaires de la 
région de Rivière-du-Loup, est née à Val-Brillant, baptisée à Amqui, décédée à 
l’Hôtel-Dieu de Québec et inhumée à Mont-Joli. On retrace ses enfants éparpillés : 
au moins 6 garçons mariés entre 1938 et 1948 à Baie-Comeau, Sept-Îles et Montréal ainsi 
que 4 filles mariées entre 1930 et 1942 à Montréal, Québec, Rimouski et Ste-Irène 
(Matapédia). 

  Germaine (1912-1995) mariée en 1936 à St-Germain à Émile Gagné (Horace) 

  Madeleine (1920-2015) mariée en 1942 à Ste-Irène à Philippe D’Amours (Philias) 

Madeleine Bélanger, dernière d’une famille de 10 enfants est devenue orpheline de 
mère très jeune Elle n’a pas connu ses parents. D’abord établie à Val-Brillant avec 
son mari Philippe D’Amours (1916-1986, fils de Philias), le couple vient s’installer à 
St-Anaclet en 1957, avec leurs neuf premiers enfants nés à Val-Brillant. Quatre autres 
enfants nés à St-Anaclet viennent compléter la famille dont la descendance 
D’Amours continue de croître. 

 Joseph (1886-1987) décédé à 101 ans, marié 3 fois, 
  en 1e noces en 1907 à Val-Brillant à Marie-Louise (Élise) Rioux (Alphonse) 

  Roger (1920-2004) marié en 1942 à Lac-au-Saumon à Yvonne Beaulieu (Aimé) 

   Jean-Claude (1957-) 
    marié en 1987 à Lac-au-Saumon à Marie-Claire Cummings (Dominique) 

Voir plus bas la capsule Des Cummings de Lac-au-Saumon, venus des Îles de la Madeleine 

    Sonia (1988 ?-), Emmanuelle dite Manu (1990-) nées à Lac-au-Saumon 

 ...Joseph en 2e noces en 1962 à Lac-au-Saumon à Georgiana Carrier (Paul)  (2e mariage) 

 ...Joseph en 3e noces en 1972 à Lac-au-Saumon à Adèle Poirier (Laurent)  (2e mariage) 
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 Ulric (1893- ?) fils d’Eugène et Georgiana Fournier, né à Val-Brillant, marié 
  en 1e noces en 1918 à Amqui à Marie-Anne Madore (1890-1918, fille d’Arsène)  
  en 2e noces en 1928 à Lac-au-Saumon à Delphine Mimeau (Pierre père) 

 Zénon (1898- ?) marié en 1920 à Lac-au-Saumon à Rose-Anne Dompierre (Louis) 

Delvina ( ?- ?) fils d’Octave et sa 1e épouse Perpétue Caron, 
 mariée en 1887 à Mont-Louis à Pierre Robinson (Jean) 

Joséphine ( ?- ?) mariée en 1891 à Mont-Louis à Joseph Robinson (Jean) 

...7- Octave en 2e noces en 1896 à Mont-Louis à Flore Fournier (Joseph-Octave) 

Ascendance de Noël Bélanger, historien, curé de St-Anaclet de 1982 à 1991 

L’ascendance dans cette lignée s’arrête avec Joachim dont les parents n’ont pas été retracés. 
Joachim a épousé Christiane Gardner à l’église St-Andrew de Québec. Cette église, construite en 
1810 à l’intérieur des fortifications de la ville de Québec, était le temple de la plus vieille 
congrégation presbytérienne écossaise au Canada. Honoré, fils de Joachim, est allé s’établir dans la 
région de Rivière-du-Loup. Depuis, quatre générations successives ont essaimé dans cette région. 

Noël Bélanger, d’une famille de St-Hubert, est un historien bien connu dans la région. Il a donné son 
avis sur la préservation du patrimoine religieux, notamment de la cathédrale de Rimouski. En 1985, 
Noël est curé de St-Anaclet lorsque la Fabrique procède à des réparations importantes au presbytère : 
la cuisine attenante (partie construite en 1908, du côté est) disparaît et l’on réaménage l’intérieur 
pour l’adapter aux besoins qui évoluent. Après son départ, les curés se voient confier plusieurs 
paroisses, dans un contexte de diminution drastique du nombre de prêtres disponibles. Et leur charge 
pastorale est partagée avec des bénévoles laïques. 

Joachim (1809 ?- ?) ascendance non résolue, 
 marié en 1830 à Québec (Presbyterian St-Andrew's Church) 
  à Christine Gardner (1811-1905, fille de David, d’Édimbourg, Écosse) 

 Honoré père (1832 ?- ?) marié 
  en 1e noces en 1854 à St-Patrice (RdL) à Hortense Laferrière (Michel) 

  Honoré fils (1860-1964) né à St-Antonin (RdL), décédé à 104 ans à St-Hubert (RdL), 
   marié en 1893 à Nashua, NH (USA) à Hortense Desrosiers (ascendance non résolue) 

   Philippe (1900 ?- ?) marié en 1926 à St-Hubert (RdL) à Marie-Jeanne Dionne (Prudent) 

    Noël (1928-2022) né à St-Hubert, prêtre ordonné à St-Guy en 1956, historien et professeur, 
     curé de St-Anaclet de 1982 à 1991 
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Descendance de Claude Lefebvre/Boulanger 

Le patronyme a plusieurs déclinaisons : Lefebvre, Lefebvre dit Boulanger, Lefebvre/Boulanger, 
voire St-Pierre, et enfin une variante Bélanger. L’ancêtre français de cette descendance est Louis 
Lefebvre, de la région de Vigny, Val-d’Oise, de la grande région parisienne appelée Île-de-France. 
Louis Lefebvre et son épouse Marie Verneuil ont eu un fils prénommé Claude, né vers 1648, qui fut 
le premier de la lignée à émigrer en Nouvelle-France. Pionnier de l'Île d'Orléans, Claude Lefebvre 
dit Boulanger a hérité d’un surnom qui trahissait son métier. Baptisé en 1648, Claude fut tout 
d'abord domestique chez Jacques Bilodeau, un fermier de Ste-Famille, Île d'Orléans. C'est dans cette 
paroisse que, le 28 octobre 1669, il épousa une Fille du roi, Marie Arcular (1651-1718), fraîchement 
arrivée de Paris avec des biens estimés à 250 livres et une dot royale de 50 livres. Deux ans plus tôt, 
Claude avait reçu une concession de trois arpents de front à Ste-Famille. C'est là que naquirent les 
cinq premiers enfants. En 1677, les Hospitalières de Québec concédèrent à Claude une nouvelle terre 
dans leur seigneurie d'Argentenay, à la pointe est de l'île. C'est donc à St-François de l’Île d'Orléans 
que furent baptisés les cinq autres enfants de la famille. Le couple eut donc dix enfants dont quatre 
fils qui se marièrent à leur tour : Jean en 1695 avec Reine Mesny, Pierre en 1697 avec Françoise 
Fournier, Claude en 1705 avec Marie Gautron et Charles en 1711 avec Marie Plante. 

Les Boulanger/Bélanger de St-Anaclet descendent du fils Charles. Quant aux Boulanger de 
Luceville, ils descendent de Jean. Trente-sept enfants naquirent des quatre unions des fils de 
l’ancêtre. Claude Lefebvre dit Boulanger décéda à l'Hôtel-Dieu de Québec le 12 février 1690. 
À noter qu’aucune personne portant le nom Boulanger est inhumée à St-Anaclet. 
Adapté du site Internet http://www.genealogielefebvre.com, basé sur un extrait 
 du livre de Robert Prévost, Portraits de familles pionnières, (Édition Libre Expression, 1993) 

Lignée d’Alexis Bélanger 

Alexis Bélanger et son épouse Célanire Brisson, établis à St-Anaclet au tournant du XXe siècle, ont 
une descendance nombreuse. Leurs ancêtres québécois sont des Lefebvre/Boulanger. 

1. Claude Lefebvre/Boulanger (1648 ?-1690) ancêtre, fils de Louis et Marie Verneuil, 
 né à Vigny, Val-d’Oise (France), boulanger de métier, décédé à l’Hôtel-Dieu de Québec, 
 marié en 1669 à Ste-Famille I.O. à Marie Arcular (Jean)  (1e mariage) 
 premier de la lignée à émigrer en Nouvelle-France vers 1669 

2. Charles Lefebvre/Boulanger père (1689-1760) 
 marié en 1e noces en 1711 à St-Jean, I.O. à Marie Plante (1691-1738, fille de Jean fils) 

3. Pierre Lefebvre dit Boulanger père (1729- ?) 
 marié en 1756 à St-François, I.O. à Brigitte Labbé (Jean) 

4. Thomas-François dit Boulanger (1769-1835) marié 
 en 2e noces en 1816 à St-Féréol (Charlevoix) à Suzanne (Louise) Lessard (Pierre) 

5. Georges Boulanger (1822 ?- ?) né à St-Féréol-des-Neiges, marié 3 fois, 
 en 1e noces en 1845 à La Malbaie à Marie-Louise Claveau (Frédéric)  
 en 2e noces en 1876 à Ste-Luce à Théotiste Roy/Desjardins (Ignace fils) 
 en 3e noces en 1886 à St-Donat à Adèle Thiboutot (Benjamin fils) 

Il se marie sous le nom de Georges Boulanger en 1845 et a un enfant Boulanger 
(Georges-Jean) né en 1846 à La Malbaie. À partir de 1847 on le retrouve à Ste-Luce et 
St-Donat où son nom est écrit Bélanger. Les enfants deviennent des Bélanger. 
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Georges-Jean Boulanger (1846 ?- ?) fils de Georges et sa 1e épouse Marie-Louise Claveau, 
 marié en 1866 à Ste-Luce à Louise Choret (ou Charest) (Michel) 

 Auguste Alexis Bélanger (1867-1958) marié en 1891 à St-Joseph (Montréal) 
  à Célanire (Célina) Brisson (1868-1962, fille de Pierre père) 
   La famille est établie sur la route Cyrille-Lavoie, en périphérie du hameau Neigette, 
    où les parents sont recensés en 1931 avec les fils Albert et Alcide. 

  Louis-Philippe père (1892-1986) marié en 1914 à St-Anaclet à Amanda Hudon/Beaulieu (Paul) 

Au recensement de 1931, la famille de 7 enfants habite à Neigette. Vers 1939, la 
famille quitte St-Anaclet pour aller s’établir à Trinité-des-Monts où les enfants Paul-
Émile (& son épouse), Pierre-Eugène et Gabrielle (& son époux) y sont inhumés. 

   Graziella (1914-2005) mariée en 1931 à St-Anaclet à Albert Morneau (Jules) 

   Louis-Philippe fils (1916-1996) 
    marié en 1943 à St-Arsène (RdL) à Corinne Pelletier (Narcisse) 

    Jocelyn (1959-2011) marié à Pointe-au-Père en 1981 à Monique Dubé (Paul) 

Originaire de Trinité-des-Monts, Jocelyn Bélanger est secrétaire-trésorier de 
la Municipalité de St-Anaclet dans les années 1980. Il décède à Québec. 

     Johannie (1986- ?) née à St-Anaclet, conjointe de Jean-François Larouche 

     Patricia 

   Paul-Émile (1917-1992) marié en 1949 à St-Germain 
    à Yvette Larouche (1918-2014, fille d’Honoré & Emma Picard)  (2e mariage) 

La famille est établie à Trinité-des-Monts où les grands-parents ainsi que les 
parents et leurs fils André, Carol dit Ti-Carol et Nelson Bélanger sont inhumés. 
La lignée d’Yvette Larouche provient du Saguenay et Charlevoix. Ses parents 
Henri ou Honoré Larouche et Emma Picard se sont mariés à St-Germain en 1911. 

    Georgette (1950- ?) conjointe de Carol Bélanger (1951-2005, inhumé à Trinité-des-Monts), 

    Carol dit Ti-Carol (1953-1996) homonyme, 
     marié en 1980 à St-Germain à Linda Thériault (1959- ?, fille de Maurice) 

    Nelson (1967-1996) tué par balles avec son frère Carol Bélanger à Trinité-des-Monts, 
    André (1956-1978) né à St-Germain, décédé accidentellement, Sylvain ( ?- ?) 

   Pierre-Eugène (1919-2010) marié en 1943 à Esprit-Saint à Angélina Tardif 

   Gabrielle (1921-1993) mariée en 1e noces en 1941 à Trinité-des-Monts à Victor Côté 

   Lucille (1923- ?) mariée en 1940 à Trinité-des-Monts à Eugène Arseneau 

   Gilbert (1925-2013) marié en 1e noces en 1947 à Nazareth (Riki) à Anne-Marie Morneau 

   Louis-Roger (1930- ?) marié en 1965 à Lachine à Monique Duquette 

   Jean-Paul (1933- ?) marié en 1967 à Québec (Citadelle) à Rita Deschêsnes 

   Charles-Henri (1927), Jean-Marie (1928- ?) 

  Rose-Anne ou Alma (1894- ?) mariée 
   en 1e noces en 1911 à St-Anaclet à Eusèbe-Télesphore Caron (Alexis) 
   en 2e noces en 1965 à St-Patrice (Sherbrooke) à Odilon Langlois 

  Caroline (1895-1989) mariée 
   en 1e noces en 1912 à St-Anaclet à Gabriel Michaud (1891-1919, fils d’Antoine) 
   en 2e noces en 1919 à St-Gabriel à Adélard Dubé (Fortunat) 
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  Georgianne (1897-1934) fille d’Alexis et Célanire (Célina) Brisson, 
   mariée en 1914 à St-Anaclet à Alphonse Pineau père (Samuel père) 

  Eugénie (1899-1977) baptisée à St-Anaclet avec mention ‘St-Donat’, mariée 3 fois 
   en 1e noces en 1919 à St-Anaclet à Joseph Nicolas Proulx (Elzéar, de Ste-Blandine) 
   en 2e noces en 1923 à St-Anaclet à Charles Roussel (Jean-Bte)  (2e mariage) 
   en 3e noces en 1958 à St-Robert (Riki) à Alphonse Ross (Adélard) 

  Martial (1900-1984) né à St-Anaclet et décédé à St-Marcellin, marié 
   en 1e noces en 1927 à St-Marcellin à Jeanne Paquet (1908-1942, fille de Joseph) 
   en 2e noces en 1943 à St-Gabriel à Philomène Jalbert (1904-1994, fille de Pierre)  (2e mariage) 
    Sept enfants vont naître du 1e mariage et trois du 2e lit. 

  Jean-Baptiste (1902-1978) marié en 1930 à St-Anaclet à Marie-Anne Morin (Jean-Baptiste) 

   Bertrand (1933-2013) marié en 1952 à Esprit-Saint à Jeanine Brisson (Eustache) 
    Le couple est établi à Trinité-des-Monts. 

  Joseph-Eusèbe (1904-1980) marié en 1935 à St-Anaclet à Marthe Brisson (Hubert fils) 

   Robert (1935-2006) marié en 1962 à Ste-Odile (Riki) à Pauline Lavoie 

   Louisette (1937-) mariée 
    en 1e noces en 1954 à St-Anaclet à Roland Michaud (1927-1992, fils d’Arthur) 
    en 2e union conjointe d’Émilien Lebel (1938-2017, fils d’Albert)  (3e union) 

   Denise (1939-2020) mariée en 1959 à St-Anaclet à Fernand Picard (Jean-Baptiste) 

   Solange (1947-) mariée en 1965 à St-Anaclet à Olivier Pineau (François-Xavier) 

  André-Albert dit Bébert (1908-1973) marié en 1936 à St-Anaclet à Marie-Rose Brisson (Jean) 

   Gaétane Yolande (1940- ?) mariée en 1963 à St-Anaclet à Georges-Henri Morneau 

   Emmanuel (1943- ?) marié en 1968 à St-Auger (Montréal) à Nicole Bourgon 

    Dany (1964- ?), Jean-Yves 

   Bibiane (1944- ?) mariée en 1965 à St-Anaclet à Jean-Yves Gagné 

   Jean-Yves (1936- ?), Ghislain (1946-1997) 

  Jeanne-d’Arc (1909-1977) née à St-Anaclet, décédée à Lachine, 
   mariée en 1930 à St-Anaclet à Albert Lebel (1898-1962, fils de Joseph) 

Vers 1945, la famille de Jeanne-d’Arc et Albert Lebel quitte St-Gabriel pour venir 
s’installer sur la route Cyrille-Lavoie, en périphérie du hameau Neigette, dans la maison 
d’Alexis Bélanger et Célanire Brisson, parents de Jeanne-d’Arc Bélanger. 

  Cécile (1913-1996) mariée en 1930 à St-Anaclet à Aurèle Proulx (Joseph) 

  Adéodat (1903), Alphonse (1906), Alcide (1910-1978) 

 Alfred (1869- ?) fils de Georges-Jean Boulanger et Louise Choret, marié 
  en 1e noces en 1895 à St-Anaclet à Joséphine Brisson (1871-1900, fille de Pierre père) 
  Adélard 1er (1899- ?) 

 ...Alfred en 2e noces en 1909 à Ste-Luce à Marie-Rose Caron (Augustin) 
  Adélard 2e (1911-2002) marié en 1938 à St-Donat à Adrienne Lévesque (Adélard) 

  Émilia (1912-1990) mariée en 1e noces en 1946 à St-Donat 
    à Albert-Isidore dit Ti-Ber à Victor Ruest (1902-1961, fils de Victor-Xavier)  (2e mariage) 
   en 2e noces en 1962 à St-Anaclet à Joseph St-Laurent (Joseph-Hilaire)  (2e mariage) 
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Une lignée Lefebvre-Boulanger de Luceville 

Les patronymes Lefebvre et Lefefvre/Boulanger ont prévalu dans cette lignée jusqu’au milieu du 
XIXe siècle avant que soit adopté le nom de famille Boulanger. L’ancêtre Claude Lefebvre-
Boulanger et sa femme Marie Arcular ont eu un fils prénommé Jean qui est l’ancêtre québécois 
d’une lignée dont les descendants ont séjourné dans la région de Montmagny pendant quelques 
générations. Le patriarche François Boulanger père, de la 6e génération, vient s’établir à Ste-Luce 
vers 1860. Parmi ses descendants, des Boulanger deviendront des pionniers de Luceville, localité de 
la Mitis détachée en 1918 de la municipalité de Ste-Luce dans laquelle elle demeurait enclavée. 

Luceville est d’abord une desserte dont les services pastoraux étaient assurés par les curés de 
Ste-Luce. Une première « chapelle de secours » est construite au cœur du village en 1929. 
La paroisse de Luceville (vocable Notre-Dame-de-la-Paix) est érigée en 1949 et une nouvelle église 
est construite en 1959, sur le site de l'ancienne chapelle. Avec la fusion en 2002, Luceville 
redeviendra partie intégrante de Ste-Luce. L’église est désacralisée en 2012 et acquise par la 
Municipalité de Ste-Luce pour en faire un centre communautaire. La paroisse Notre-Dame-de-la-
Paix est dissoute en 2013. 

L’événement fondateur du village de Luceville est l’arrivée du chemin de fer Intercolonial en 1874 
lorsque le tronçon entre Fraserville (Rivière-du-Loup) et Ste-Flavie (Mont-Joli) est complété. 
D’ailleurs, Luceville est d’abord nommée Ste-Luce Station lors de la construction de la gare en 
1883. Un autre événement décisif de l’histoire de Luceville survient en 1923 avec la construction 
d’un moulin à scie par Isidore St-Laurent (1869-1937), né dans le Petit rang 3 de St-Anaclet. 
Isidore est associé à ses fils Odilon et Louis-Philippe St-Laurent. Le choix de Luceville a 
certainement été déterminé par la proximité du chemin de fer qui permet d’expédier (shipper) les 
produits du bois transformés au moulin.  

À la fin du XIXe siècle, Isidore St-Laurent et son beau-père Valentin Turcotte avait déjà opéré un 
premier moulin à scie en haut de la chute Neigette à St-Anaclet, de 1892 à 1914. Isidore et son fils 
Louis-Philippe St-Laurent (1895-1977) vont opérer un autre moulin à scie au village de St-Donat qui 
sera incendié en 1924. L’entreprise des St-Laurent, d’abord nommée la Cie de bois de Luceville, 
deviendra Lulumco en 1979. Les activités et emplois générés par la gare et le moulin à scie vont 
permettre le développement du village de Luceville. 

2. Jean Lefebvre Boulanger (1671-1734), fils aîné de l’ancêtre Claude et Marie Arcular, 
 né à l’Île d’Orléans et décédé à Montmagny, 
 marié en 1696 en un lieu indéterminé à Reine Mesny (Étienne, ancêtre) 

3. Joseph Lefebvre Boulanger père (1698-1765) 
 marié en 1726 à Montmagny à Geneviève Laurendeau (Jean, ancêtre) 

4. Jean-Baptiste Lefebvre dit Boulanger (1731-1791) 
 marié en 1753 à Montmagny à Geneviève Fournier (Pierre-Basile) 

5. Abraham-François Boulanger Lefebvre (1778-1865) né à Montmagny, décédé à St-Fabien, 
 marié en 1812 à Montmagny à Modeste Félicité Thibault (Étienne) 
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6. François Boulanger père (1820-1875) fils d’Abraham et Modeste Félicité Thibault, 
 né à Montmagny, décédé à Moisie (Sept-Îles), 
 marié en 1844 à St-Simon à Hedwidge Meunier (1823-1906, fille d’Augustin) 

Hedwidge Meunier est inhumée à Ste-Luce, de même que son père Augustin 
(1770 ?-1853). Au recensement de 1871, la famille demeure à Moisie, à 20 km à l’est de 
Sept-Îles. À l’origine un village de pêcheurs, sa vocation changea en 1867 quand les 
frères Molson de Montréal ouvrent la « Moisie Iron Company ». Ce centre industriel 
fermera ses portes 8 ans plus tard. Au XXe siècle, cet épisode mènera des prospecteurs à 
la découverte des importants gisements de minerai de fer des régions de Schefferville et 
Labrador City. Moisie est devenu un quartier de Sept-Îles lorsque fusionné en 2003. 

François Boulanger fils (1845-1927) marié en 1868 à Ste-Luce à Éléonore Côté (Anselme père) 
 La famille va compter 9 enfants, tous nés à Ste-Luce. 

 Laure (1870- ?) mariée en 1916 à Ste-Luce à Pierre-Alfred-Lavoie (Édouard)  (2e mariage) 

 Élise (1872-1943) mariée en 1888 à Ste-Luce à Sévérin Canuel (Sifroy) 

 Angèle (1874-1955) mariée en 1894 à Ste-Luce à Alfred Canuel (Sifroy) 

 Joseph-André Boulanger (1876-1953) marié 3 fois, 
  en 1e noces en 1897 à St-Octave à Célina Pelletier (1866-1902, fille de Lambert-Narcisse) 

Quatre générations Boulanger, pionniers de Luceville et forgerons de père en fils 
Vers 1860, François Boulanger père serait venu de St-Simon pour s’établir à Ste-Luce. 
Après un séjour à Moisie, François Boulanger fils construit en 1873 une maison et une 
forge dans le secteur qui deviendra Ste-Luce Station puis Luceville en 1918. On rapporte 
que Joseph Côté (1853-1906), fils d’Anselme père donc beau-frère de François 
Boulanger fils, a fait son apprentissage de forgeron à la forge Boulanger avant d’opérer 
une autre forge à Luceville. Au début des années 1900, le fils Joseph Boulanger prend la 
relève et va opérer la forge puis la céder à son fils Antoine qui décède prématurément en 
1950. Laurentin Boulanger, fils d’Antoine, reprend la forge et change progressivement 
sa vocation pour œuvrer avec son frère Raynald dans le fer ornemental jusqu’aux années 
1990. La forge est fermée puis démolie. 
Vers 2015, un incendie ravage la maison Boulanger qui est démolie quelques années plus 
tard. Après la forge, c’est la disparition de bâtiments emblématiques au cœur du village 
de Luceville. La Municipalité de Ste-Luce acquiert le terrain devenu vacant. Antoine 
Boulanger est né à Luceville (à l’époque Ste-Luce Station) en 1900 et y a passé toute sa 
vie. Il a appris le métier de forgeron avec son père. Antoine, connu pour sa belle voix de 
ténor, fut « maître-chantre » à l’église de Luceville. Joseph Boulanger est le premier 
maire de Luceville de 1918 à 1920. Son petit-fils Laurentin sera aussi maire de la 
localité en 1967 et de 1977 à 1986. 
Lors du recensement de 1901 à Ste-Luce, François Boulanger fils habite avec 3 enfants 
(Laure, Hélène et Auguste) et sa mère veuve Hedwidge Meunier. Son fils Joseph, qui est 
voisin, habite avec sa 1e femme et leurs 2 enfants (Adrien et Antoine). 
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Au recensement de 1911 à Ste-Luce, Joseph Boulanger habite avec sa 2e épouse 
Philomène St-Laurent, 4 enfants de son premier mariage avec Célina Pelletier (Adrien, 
Antoine, Juliette et Germaine), un fils de son 2e mariage (Armand), son père François 
Boulanger fils et 2 belles-filles (Marie Louise et Lilianne Ouellet, filles du premier 
mariage de Philomène St-Laurent avec Edmond Ouellet). Auguste Chasseur (1890- ?), 
fils d’Auguste et Alphonsine Hallé, habite aussi chez les Boulanger, probablement pour 
faire son apprentissage chez le forgeron Joseph Boulanger. Chasseur va opérer sa forge 
jusqu’aux années 1950, à un jet de pierre de la forge Boulanger, sur le terrain actuel de 
l’école primaire des Bois-et-Marées. Dans le voisinage, à l’intersection des rues St-Pierre 
et St-Alphonse, on reconnaît d’autres familles pionnières de Luceville : Bouchard 
(Pierre), Côté (Elzéar), D’Anjou (Émile et Albert), Gagné (Arthur), Goulet (Elzéar), 
Rioux (Hippolyte), Tremblay (Oscar et Joseph). Au recensement de 1931, Joseph 
Boulanger, veuf de sa 3e épouse depuis 1921, habite avec 4 filles, son fils Antoine et sa 
femme Albertine Plante et leurs 5 premiers enfants. 

  Antoine Boulanger (1900-1950) fils de Joseph Boulanger et sa 1e épouse Célina Pelletier, 
   marié en 1924 à Val-Brillant à Albertine Plante (1901-2001, fille de Michel) 

Albertine Plante, comme tous les Plante de la Mitis, descend de Jean-Guillaume 
Corriveau (1750-1826) qui a engendré un « fils naturel » prénommé Jean-Guillaume 
(1773-1851) et qui fut adopté par Pierre Plante et Catherine Chartier de Bellechasse. 
Pierre a transmis le patronyme Plante à son fils adoptif Jean-Guillaume né Corriveau. 
Voir la section Des Plante de la Mitis pour l’ascendance d’Albertine Plante. 

  Famille d’Antoine Boulanger et Albertine Plante de Luceville 

Les 12 enfants de cette famille pionnière de Luceville sont baptisés à Ste-Luce. 
À l’époque, Luceville est une desserte sous la juridiction de la paroisse mère 
Ste-Luce. Les services pastoraux ne seront assurés complètement qu’à partir de 
l’érection canonique de la paroisse de Luceville en 1949. 

   Fernande (1926- ?) aînée de la famille d’Antoine Boulanger et Albertine Plante, mariée 
    en 1e noces en 1956 à Québec 
     à Fernand Dufour (1924-1985, fils de Léopold)  (2e mariage) 
      Fernand Dufour, médecin, fut député libéral provincial de Vanier de 1973 à 1976. 
    en 2e noces en 1989 à Vanier (Québec) à Fernand Berthelot (Philippe) 

   Georgette (1927-1993) mariée en 1951 à Luceville à Roger Roy/Desjardins (Joseph) 
    Les époux sont inhumés à Sayabec, patelin de cette lignée Roy/Desjardins. 

   Léopold (1928-1996) prêtre ordonné à Rimouski en 1953, dispensé des charges sacerdotales, 
    marié en 1977 à St-Germain à Marcelle Bélanger (Ernest & Élizabeth Gagné, de Sayabec) 
     Marcelle Bélanger (1927-2024) était religieuse chez les Srs Ursulines, vœux en 1948. 

   Marius (1929- ?) marié en 1954 à St-Donat à Estelle Ross (1933-2017, fille de Paul-Émile) 
    En 1951-52, Estelle Ross est institutrice à l’école du village, au couvent de St-Donat. 

    Jocelyne, Sylvain conjoint de Julie Ross (Robert) 

   Laurentin (1930-1991) marié en 1957 à St-Anaclet à Madeleine Roy (Joseph) 

    Sylvie (1958- ?), Michelle (1959- ?), Louise, Carole 

   Pierrette (1932- ?) mariée en 1956 à Luceville à Gaston Boudreau (Ernest) 

   Ghislaine (1934-2008) mariée en 1964 à Labrador City (T-N & L) à Omer Bouchard (Ferdinand) 

   Raynald (1935-2017) marié en 1959 à St-Anaclet à Léonie Roy (Joseph) 

    Andrée (1961-), Monique (1962-), Yves (1964-1984), Hélène 
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   Marc-André (1937- ?) fils d’Antoine Boulanger et Albertine Plante, 
    marié en 1963 à St-Hyacinthe à Lise Gaudette (Laurent) 

    Éric (1964-2018), Julie, Frédéric 

   Micheline (1939-) mariée en 1964 à Luceville à Gilbert Banville (Jean-Bte, de St-Narcisse) 

   Richard (1942-) marié en 1966 à Sacré-Cœur (Riki) à Huguette Rioux (Laurent) 
    Huguette Rioux enseigne à l’école de St-Donat en 1991 et de 1995 à 2004. 

    Johanne ( ?-) mariée en 1992 à St-Anaclet à Claude Plamondon (Georges) 

     Raphaël Plamondon (1994- ?) baptisé à St-Anaclet, 
     Andréanne Plamondon (2002- ?) baptisée à St-Anaclet avec mention "London Ont" 

    Patrick (1971-), Paul-André (1974-) né à St-Anaclet 
     Paul-André est le seul enfant portant le nom Boulanger baptisé à St-Anaclet. 

Les Jardins du Mondrain, organisme fondé à St-Anaclet en 2014 
Richard Boulanger est domicilié à St-Anaclet depuis le début des années 1970. 
Avec un groupe de citoyens de son voisinage, il est à l’origine de la fondation de 
Les Jardins du Mondrain, un organisme à but non lucratif (OBNL) de St-Anaclet. 
L’objectif des Jardins est de revitaliser une ancienne sablière qui s’étale sur 
22 hectares de la rue Principale Ouest vers le sud jusqu’à la montagne appelée 
Mondrain. En 2016, Les Entreprises Claveau Ltée cède gracieusement à 
l’organisme ce site jugé prometteur. On envisage des aménagements progressifs 
pour en faire un espace public avec « vocation diversifiée d’agriculture et de 
foresterie, à buts communautaires de promenade, de détente et de promotion 
environnementale… ». Les démarches de membres du CA de l’organisme ont 
conduit la Commission de toponymie du Québec (CTQ) à officialiser le toponyme 
Mondrain en 2014. 

   Serge (1944-1991) fils cadet, marié en 1971 à St-Germain à Marguerite Fournet 
    Marguerite Fournet est originaire de l’Auvergne, dans le centre de la France. 

  Adrien (1898- ?), Juliette (1902- ?), Germaine (1903- ?) 
   enfants de Joseph et sa 1e épouse Célina Pelletier 

 ...Joseph en 2e noces en 1909 à Ste-Luce 
  à Philomène St-Laurent (1878-1911, fille de Jean)  (2e mariage) 
  Armand (1909- ?), Claire (1911- ?) nés à Ste-Luce 

 ...Joseph en 3e noces en 1912 au Bic à Hélène Bélanger (1878 ?-1921, fille de Denis) 
  Simone (1913- ?), Jeanne (1915- ?) 

 Sophie (1882- ?) fille de François fils et Éléonore Côté, 
  mariée en 1904 à Ste-Luce à Léonard Lauzier (Alphonse)  (1e mariage) 

 Hélène (1884- ?) mariée en 1920 à Val-Brillant à Charles Henry (Lazare)  (3e mariage) 
 Julie (1877-1881), Marie (1878-1881), inhumée à Ste-Luce, Pierre-Auguste (1885- ?) 

Marie Boulanger (1855-1915) fille de François père et Hedwidge Meunier, 
 mariée en 1869 à Moisie (Sept-Îles) à Jean dit Johnny Dallaire (Vital) 
  Marie est née à St-Fabien, décédée à Montréal ; sa famille est établie à Hochelaga (Montréal). 

Joseph ou Bernard ( ?- ?) marié en 1875 au Bic à Émilie Lavoie (Bernard) 
 Bernard a aussi porté le nom de famille Bélanger, comme sa sœur Marie. 

Louis (1850-1867), Cyprien (1859- ?), Sophie (1861- ?), Napoléon (1863- ?), 
Marie-Louise (1865) nés à Ste-Luce 
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Des Cummings de Lac-au-Saumon, venus des Îles de la Madeleine (Î-d-M) 
Cette lignée de Cummings est originaire d’Irlande, comté de Wexford, à environ 150 km au 
Sud de Dublin. Ils auraient quitté l’Irlande vers la fin des années 1700 pour le Cap-Breton 
en Nouvelle-Écosse avant d’aller se fixer aux Îles de la Madeleine. L’ancêtre irlandais est 
William Cummings père (1753 ?-1778 ?) marié à Anastasie Goff. On ne connaît pas leurs 
ascendances. Leur fils William (1779-1814 ?) a marié Sophie Penn ou Payne (1e mariage) en 
1804 à l’Île du Cap-Breton. Le mariage de William fils avec Sophie Penn a été réhabilité 
selon le rite catholique en 1814 à Havre-Aubert (Î-d-M), probablement pour que les époux 
abjurent leur foi protestante et se conforment aux préceptes catholiques en vigueur aux Îles. 
William fils et Sophie Penn sont décédés à Havre-aux-Maisons (Î-d-M). Plusieurs de leurs 
descendants quittèrent les Îles pour s’établir à Pointe-aux-Esquimaux (Havre-St-Pierre). 
Les parents de Marie-Claire Cummings sont Dominique Cummings et Bertha Leblanc, 
décédés à un âge avancé à 2 semaines d’intervalle. Ils ont élevé leur famille d’une dizaine 
d’enfants à Lac-au-Saumon, une paroisse de la Matapédia fondée en 1907. Son grand-père 
Camille Cummings a convolé à Lac-au-Saumon de même que deux de ses sœurs, Angéline 
avec Gildas Bourgeois en 1910 et Geneviève avec Alfred Lacasse en 1920. Ses grands-
parents sont nés aux Îles de la Madeleine et décédés à Lac-au-Saumon. Comme le rapporte 
Alexandre Bouillon, originaire de St-Anaclet et premier curé de Lac-au-Saumon, son arrière-
grand-père Dominique Cummings « décédé le 11 mai 1907, est la première grande personne 
enterrée dans le cimetière temporaire, avant la bénédiction ». Quinze ans auparavant, 
Dominique avait épousé Lydia Harvey (1865-1912) aux Îles de la Madeleine. La famille 
quitte les Îles en 1896 avec un contingent de Madelinots incités à aller s’établir sur des lots 
du troisième rang du canton Humqui par Edmund-James Flynn, alors premier ministre du 
Québec et député des Îles de la Madeleine. Ainsi s’explique l’ascendance madelinienne de 
plusieurs résidants de Lac-au-Saumon. En 2022, la Municipalité de Lac-au-Saumon inaugure 
la « Place de l’Acadie » pour commémorer 125 ans de présence acadienne. 

Ascendance des Cummings de Lac-au-Saumon 

Jean dit John 3, William fils 2, William Cummings père 1 ancêtre 

4. William (1838-1910) fils de Jean dit John et Marguerite Cyr, né et décédé aux Îles, 
 marié en 1862 à Havre-aux-Maisons (Î-d-M) à Geneviève Gaudet (Julien) 

Dominique (1866-1907) marié en 1892 à l’Étang-du-Nord (Î-d-M) à Lydia Harvey (Sylvain) 
 En 1902, la famille quitte les Îles de la Madeleine pour aller s’établir à Lac-au-Saumon. 

 Angéline (1892- ?) mariée en 1910 à Lac-au-Saumon à Gildas Bourgeois (Léonide) 

 Camille (1895 ?-1964) né aux Îles de la Madeleine et décédé à Lac-au-Saumon, 
  marié en 1916 à Lac-au-Saumon à Marie-Anne Bourgeois (Léonide) 

  Dominique (1919-2014) 
   marié en 1942 à Lac-au-Saumon à Bertha Leblanc (1920-2014, fille d’Eusèbe) 

   Marie-Claire Cummings ( ?-) 
    mariée en 1987 à Lac-au-Saumon à Jean-Claude Bélanger (Roger) 

Une Cummings a séjourné à St-Anaclet au début du XXe siècle. Il s’agit de Mary Jane 
Cummings, dont on ignore l’ascendance. En 1911 à Cobalt (Ontario), elle a épousé Germain 
Roy, fils du pionnier Germain Roy de St-Anaclet. Le couple Roy-Cummings va habiter à 
St-Anaclet. En 1918, Germain fils et Mary Jane sont parrain et marraine d’Auguste Ross, 
neveu et fils d’Hubert Ross et Laurence Roy, fille de Germain père et Luce Gagnier. De 1914 
à 1919, Germain Roy junior sera le dernier meunier au moulin à farine de la famille Roy. 

Recherche par Lucien Roy 


